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©  L'invention  concerne  un  élément  de  fixation  de 
ski  alpin  comprenant, 

une  embase  (3)  reliée  au  ski,  un  corps  (2)  monté 
sur  l'embase,  une  mâchoire  (4)  de  retenue  de  la 
chaussure  portée  par  le  corps,  un  ressort  d'énergie 
(15)  logé  dans  le  corps  pour  s'opposer  élastique- 
ment  aux  mouvements  d'ouverture  de  la  mâchoire 
en  réponse  aux  sollicitations  de  la  chaussure,  une 
plaque  de  support  (26)  sur  laquelle  repose  la  semel- 
le  de  chaussure. 

Il  est  caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  de 
support  (26)  est  mobile  pour  un  mouvement  de 
roulis,  et  que  des  moyens  de  liaison  (36,  43)  sensi- 
bles  aux  mouvements  de  roulis  de  la  plaque  de 
support  relient  la  plaque  de  support  à  l'un  des 
organes  mobiles  de  l'élément  de  fixation  pour  abais- 
ser  la  force  de  résistance  que  la  chaussure  doit 
vaincre  pour  être  libérée  par  la  mâchoire,  en  répon- 
se  à  une  sollicitation  de  roulis  exercée  sur  la  plaque 
de  support. 
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L'invention  concerne  un  élément  de  fixation  de 
ski  alpin,  destiné  à  retenir  une  chaussure  en  appui 
sur  un  ski,  et  à  la  libérer  en  cas  de  sollicitation 
excessive. 

Il  est  connu  de  retenir  une  chaussure  en  appui 
sur  un  ski  au  moyen  d'un  élément  de  fixation  avant 
et  un  élément  de  fixation  arrière.  Chaque  élément 
de  retenue  présente  une  mâchoire  portée  par  un 
corps,  qui  est  mobile  contre  la  force  de  rappel 
exercée  par  un  ressort  d'énergie,  généralement  un 
ressort  de  compression. 

L'invention  concerne  plus  particulièrement  un 
élément  de  fixation  avant.  Habituellement,  l'élément 
de  fixation  avant  réagit  à  une  sollicitation  latérale 
de  l'extrémité  avant  de  la  chaussure.  Une  telle 
sollicitation  découle  d'une  sollicitation  en  torsion 
pure  sur  la  jambe  du  skieur. 

Certains  éléments  de  fixation  réagissent  égale- 
ment  à  une  sollicitation  verticale  vers  le  haut.  Une 
telle  sollicitation  correspond  à  une  chute  vers  l'ar- 
rière  du  skieur.  La  demande  de  brevet  européen 
publiée  sous  le  numéro  102  868  décrit  par  exem- 
ple  une  telle  fixation. 

D'autres  fixations  présentent  un  mécanisme  de 
compensation  qui  réagit  en  cas  de  sollicitation  en 
torsion  combinée  à  une  chute  vers  l'avant  du 
skieur.  Un  tel  mécanisme  est  décrit  par  exemple 
dans  la  demande  de  brevet  allemand  publiée  sous 
le  numéro  29  05  837.  Ce  mécanisme  comprend  un 
plaque  de  support  de  la  chaussure  qui  est  mobile 
verticalement,  dont  le  mouvement  provoqué  par 
une  pression  verticale  vers  le  bas  de  la  chaussure 
abaisse  la  force  de  rappel  que  le  ressort  exerce  sur 
la  mâchoire. 

Un  autre  mécanisme  est  décrit  dans  la  deman- 
de  de  brevet  allemand  publiée  sous  le  numéro  33 
35  878.  Ce  mécanisme  comprend  aussi  une  plaque 
de  support  de  la  chaussure  qui  est  mobile  vertica- 
lement  et  qui  force  la  mâchoire  à  se  déplacer  dans 
le  sens  de  la  libération  de  la  chaussure. 

De  tels  dispositifs  compensent  l'augmentation 
des  frottements  de  la  chaussure  sur  ses  appuis, 
que  la  composante  vers  l'avant  de  la  chute  induit. 
Ces  mécanismes  donnent  satisfaction  tant  que  la 
composante  latérale  de  la  chute  reste  prépondé- 
rante  par  rapport  à  la  composante  verticale. 

Or,  il  arrive  que  dans  le  cas  de  certaines 
chutes  dites  "avant  torsion",  c'est  à  dire  avec  une 
composante  vers  l'avant  et  une  composante  latéra- 
le,  la  composante  latérale  ne  soit  pas  suffisante 
pour  provoquer  le  basculement  latéral  de  la  mâ- 
choire.  On  assiste  alors  à  un  vrillage  de  la  chaus- 
sure  qui  se  coince  entre  la  mâchoire  et  sa  plaque 
de  support.  Les  mécanismes  de  compensation  ac- 
tuellement  connus  ne  sont  pas  suffisamment  actifs 
pour  provoquer  l'ouverture  de  la  mâchoire.  Il  arrive 
que  ces  chutes  soient  dangereuses,  et  causent  des 
lésions  en  particulier  au  niveau  des  genoux  du 

skieur. 
Un  des  buts  de  l'invention  est  de  proposer  un 

élément  de  fixation  qui  facilite  la  libération  de  la 
chaussure  notamment  dans  le  cas  d'une  chute 

5  avant-torsion  où  la  composante  latérale  est  relative- 
ment  faible. 

Un  autre  but  de  l'invention  est  de  proposer  un 
élément  de  fixation  qui  soit  relativement  simple  à 
construire. 

io  D'autres  buts  et  avantages  de  l'invention  appa- 
raîtront  au  cours  de  la  description  qui  va  suivre, 
cette  description  étant  toutefois  donnée  à  titre  indi- 
catif  et  non  limitatif. 

L'élément  de  fixation  de  ski  alpin  selon  l'inven- 
75  tion  comprend  les  organes  suivants, 

-  une  embase  reliée  au  ski, 
-  un  corps  monté  sur  l'embase, 
-  une  mâchoire  de  retenue  de  la  chaussure 

portée  par  le  corps, 
20  -  la  mâchoire  comprenant  deux  ailes  de  rete- 

nue  latérale  de  la  chaussure  et  un  serre- 
semelle  de  retenue  verticale, 

-  un  ressort  d'énergie  logé  dans  le  corps  pour 
s'opposer  élastiquement  aux  mouvements 

25  d'ouverture  de  la  mâchoire  en  réponse  aux 
sollicitations  de  la  chaussure, 

-  un  plaque  de  support  sur  laquelle  repose  la 
semelle  de  chaussure. 

Il  est  caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  de 
30  support  est  mobile  pour  un  mouvement  de  roulis, 

et  que  des  moyens  de  liaison  sensibles  aux  mou- 
vements  de  roulis  de  la  plaque  de  support  relient  la 
plaque  de  support  à  l'un  des  organes  de  l'élément 
de  fixation  pour  abaisser  la  force  de  résistance  que 

35  la  chaussure  doit  vaincre  pour  être  libérée  par  la 
mâchoire  en  réponse  à  une  sollicitation  de  roulis 
exercée  sur  la  plaque  de  support. 

L'invention  sera  mieux  comprise  en  se  référant 
à  la  description  ci-dessous  et  aux  dessins  en  an- 

40  nexe  qui  en  font  partie  intégrante. 
La  figure  1  représente  schématiquement  en 

vue  de  côté  et  en  coupe  partielle  un  élément  avant 
de  fixation  selon  un  premier  mode  de  mise  en 
oeuvre  non  limitatif  de  l'invention. 

45  La  figure  2  représente  l'élément  de  la  figure  1 
en  vue  de  dessus  et  en  coupe  au  niveau  de  son 
embase. 

La  figure  3  représente  deux  demies  vues  de 
l'élément  de  la  figure  1,  vu  de  dessus,  et  en  coupe 

50  a  différentes  altitudes  de  son  mécanisme. 
La  figure  4  représente  en  perspective  éclatée 

les  différents  éléments  constituant  le  dispositif 
d'appui  de  la  chaussure. 

La  figure  5  représente  en  vue  de  côté  et  en 
55  coupe  partielle  un  élément  de  fixation  selon  un 

autre  mode  de  mise  en  oeuvre  de  l'invention. 
La  figure  6  représente  l'élément  de  fixation  de 

la  figure  6  en  vue  de  dessus  et  en  coupe  partielle 
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sur  la  demie  vue  supérieure. 
Les  figures  1  à  4  illustrent  une  première  mise 

en  oeuvre  non  limitative  de  l'invention. 
La  figure  1  montre  un  élément  de  fixation  1 

qui,  à  part  le  dispositif  d'appui  de  la  chaussure, 
présente  une  structure  générale  connue  par  exem- 
ple  d'après  la  demande  de  brevet  en  France  pu- 
bliée  sous  le  numéro  2  640  516.  Toutefois,  seuls 
les  organes  de  cette  fixation  essentiels  pour  la 
compréhension  de  la  présente  invention  ont  été 
représentés. 

En  se  référant  à  la  figure  1  ,  l'élément  de  fixa- 
tion  1  comprend  un  corps  2  relié  à  une  embase  3 
qui  est  solidarisée  au  ski  par  tout  moyen  approprié 
et  par  exemple  par  des  vis.  Vue  de  dessus,  l'em- 
base  présente  une  forme  de  "U"  ouvert  vers  l'arriè- 
re,  avec  deux  branches  latérales  3a  et  3b. 

Le  corps  peut  être  mobile  verticalement  par 
rapport  à  l'embase,  par  exemple  par  une  liaison 
déformable,  mais  ce  n'est  pas  essentiel  pour  l'in- 
vention. 

Le  corps  2  porte  une  mâchoire  4  de  retenue 
de  l'extrémité  avant  de  la  chaussure.  La  mâchoire 
4  comprend  deux  ailes  de  retenue  latérale  5  et  6, 
respectivement  articulées  au  corps  2  autour  d'axes 
sensiblement  verticaux  7  et  8.  La  mâchoire  4  com- 
prend  aussi  un  serre-semelle  12  de  retenue  verti- 
cale  de  la  chaussure.  Le  serre-semelle  est  ici  en 
diff  érentes  parties  respectivement  associées  aux 
deux  ailes. 

Les  ailes  6  et  7  sont  mobiles  en  réponse  aux 
sollicitations  de  la  chaussure,  contre  la  force  de 
rappel  que  leur  applique  un  ressort  15. 

Le  ressort  15  est  logé  dans  le  corps.  Il  action- 
ne  un  piston  16  également  logé  et  guidé  dans  le 
corps  pour  un  mouvement  de  translation  longitudi- 
nal.  Les  figures  montrent  que  le  piston  est  logé  et 
guidé  dans  un  logement  17  du  corps,  et  que  le 
ressort  est  engagé  à  l'intérieur  du  piston.  Son 
extrémité  avant  est  en  appui  contre  le  fond  du 
piston,  situé  du  côté  avant  de  l'élément  de  fixation. 
Une  vis  20  dont  la  tête  est  retenue  par  l'avant  du 
corps  traverse  par  ailleurs  le  piston  et  le  ressort,  et 
présente  vers  l'arrière  un  écrou  21  qui  retient  l'ex- 
trémité  arrière  du  ressort.  Une  rotation  de  la  vis 
entraîne  le  ressort  en  translation,  ce  qui  permet 
d'ajuster  la  compression  initiale  du  ressort. 

Les  ailes  5  et  6  présentent  au  delà  de  leur  axe 
d'articulation  au  corps  7  et  8  un  petit  bras  5a,  6a, 
qui  entraîne  vers  l'arrière  le  piston  16  en  prenant 
appui  contre  un  épaulement  23  situé  dans  la  partie 
arrière  supérieure  du  piston  16. 

L'élément  de  fixation  1  comprend  par  ailleurs 
un  dispositif  d'appui  25  pour  l'extrémité  avant  de  la 
semelle  de  chaussure. 

Le  dispositif  d'appui  présente  une  plaque  de 
support  26  sur  laquelle  la  semelle  de  chaussure 
repose.  La  plaque  26  peut  être  équipée  dans  sa 

partie  supérieure  de  tout  revêtement  approprié 
destiné  à  faciliter  le  glissement  latéral  de  la  chaus- 
sure,  par  exemple  une  plaquette  de  PTFE.  Elle 
présente  une  largeur  qui  est  de  l'ordre  de  la  lar- 

5  geur  du  ski  à  ce  niveau. 
Selon  l'invention,  la  plaque  de  support  26  sur 

laquelle  la  chaussure  repose  peut  osciller  pour  un 
mouvement  de  roulis  de  part  et  d'autre  d'une  posi- 
tion  nominale  dans  laquelle  elle  offre  à  la  chaussu- 

io  re  une  surface  de  support  sensiblement  horizonta- 
le. 

Selon  le  mode  de  réalisation  illustré,  la  plaque 
de  support  est  articulée  en  rotation  autour  d'un  axe 
horizontal  et  longitudinal  28  situé  vers  le  milieu  de 

15  la  largeur  de  la  plaque. 
L'axe  28  est  porté  par  deux  oreilles  29  et  30 

qui  remontent  d'un  platine  31.  La  platine  31  s'étend 
sous  la  plaque  de  support  26,  contre  la  surface 
supérieure  su  ski.  Par  exemple,  elle  est  connectée 

20  à  l'embase  3  sous  ses  branches  3a  et  3b,  au 
niveau  des  orifices  pour  l'assemblage  de  l'embase 
sur  le  ski. 

La  plaque  de  support  présente  quant  à  elle 
deux  pattes  verticales  34,  35  que  traverse  l'axe  28. 

25  Un  moyen  de  liaison  réagissant  aux  mouve- 
ments  de  roulis  de  la  plaque  de  support  26  relie 
par  ailleurs  le  dispositif  de  support  au  ressort 
d'énergie.  Ce  moyen  de  liaison  exerce  sur  le  res- 
sort  une  force  qui  diminue  la  force  de  rappel  que  le 

30  ressort  exerce  lui-même  sur  les  ailes  de  retenue 
latérale.  En  cas  de  sollicitation  de  roulis  exercée 
sur  la  plaque  de  support,  la  chaussure  est  libérée 
relativement  plus  facilement.  Ceci  compense  no- 
tamment  les  frottements  et  autres  effets  qui  frei- 

35  nent  le  mouvement  latéral  de  la  chaussure  en  cas 
de  vrillage  de  celle-ci  dans  sa  mâchoire  de  rete- 
nue. 

Dans  le  mode  de  réalisation  des  figures  1  à  4, 
les  moyens  de  liaison  comprennent  une  pédale  36 

40  mobile  selon  une  direction  sensiblement  verticale. 
La  pédale  s'étend  sous  la  plaque  de  support  26,  et 
se  prolonge  vers  l'avant  et  vers  l'arrière.  Sous  la 
plaque  de  support,  la  plaque  d'appui  26  et  la 
pédale  36  présentent  une  largeur  voisine  et  elles 

45  sont  au  contact  l'une  de  l'autre  au  moins  le  long 
des  bords  latéraux  de  la  plaque  de  support.  A  ce 
niveau,  la  plaque  de  support  26  peut  présenter  des 
moyens  d'appui,  par  exemple  des  patins  26a,  26b. 
Dans  sa  partie  centrale,  la  pédale  présente  un 

50  large  évidement  37  que  traversent  les  pattes  d'arti- 
culation  de  la  plaque  de  support  26. 

La  pédale  26  se  prolonge  vers  l'arrière  où  elle 
est  articulée  autour  d'un  axe  horizontal  et  transver- 
sal  38  porté  par  la  platine  31  ,  par  exemple  par  des 

55  pattes  40  et  41  perpendiculaires  à  la  surface  supé- 
rieure  de  la  platine  31  . 

Du  fait  de  cette  articulation,  un  mouvement  de 
roulis  de  la  plaque  de  support  26  entraîne  la  péda- 

3 
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le  36  selon  un  mouvement  de  rotation  autour  de 
l'axe  37. 

Vers  l'avant,  la  pédale  36  présente  une  lan- 
guette  39,  qui  s'engage  entre  les  branches  3a  et 
3b  de  l'embase  3.  La  languette  présente  une  lar- 
geur  réduite  par  rapport  au  reste  de  la  pédale. 

Vers  l'avant,  la  languette  39  est  en  appui  sur  la 
branche  approximativement  horizontale  42  d'un 
basculeur  43.  Le  basculeur  se  trouve  globalement 
entre  les  deux  branches  3a  et  3b  de  l'embase, 
sensiblement  à  l'aplomb  de  l'extrémité  arrière  du 
piston  16.  Il  est  articulé  autour  d'un  axe  horizontal 
et  transversal  44  dont  les  extrémités  sont  logés 
dans  les  branches  3a  et  3b.  Au  dessus  de  l'axe  44, 
le  basculeur  se  prolonge  par  une  branche  verticale 
réalisée  comme  une  fourche  à  deux  dents  45  et  46 
qui  chevauche  en  partie  la  partie  inférieure  du 
piston  16.  Les  dents  sont  en  appui  d'avant  en 
arrière  contre  deux  oreilles  latérales  47  et  48  que 
le  piston  présente  dans  sa  partie  arrière  inférieure. 

L'ensemble  présente  des  formes  et  des  dimen- 
sions  telles  qu'en  position  nominale  de  repos  de  la 
fixation,  la  branche  42  du  basculeur  43  est  sensi- 
blement  relevée,  et  maintient  relevée  la  languette 
39  de  la  pédale.  La  pédale  maintient  de  façon 
stable  la  plaque  de  support  en  position  horizontale. 
A  partie  de  cette  position,  la  pédale  peut  s'abais- 
ser,  et  le  basculeur  peut  pivoter  dans  le  sens  des 
aiguilles  d'une  montre  pour  la  figure  1. 

Une  sollicitation  au  roulis  d'un  côté  ou  de 
l'autre  exercée  sur  la  plaque  de  support  26  force  la 
pédale  36  à  s'abaisser.  Le  basculeur  pivote  dans  le 
sens  des  aiguilles  d'une  montre  ce  qui  entraîne  le 
piston  16  vers  l'arrière,  entamant  ainsi  la  course 
nécessaire  qu'il  doit  parcourir  pour  que  la  chaussu- 
re  soit  libérée  par  l'une  ou  l'autre  des  ailes  de 
retenue. 

Dès  la  cessation  de  la  sollicitation,  le  ressort  15 
rappelle  l'ensemble  des  organes  mobiles  de  l'élé- 
ment  de  fixation  dans  leur  position  nominale. 

La  plaque  de  support  26  est  sensible  à  une 
sollicitation  au  roulis.  Cette  sollicitation  peut  être 
induite  dans  le  cas  d'une  chute  avant-torsion  ac- 
compagnée  d'un  vrillage  de  la  chaussure  par  rap- 
port  à  sa  fixation  autour  d'un  axe  longitudinal  et 
horizontal. 

On  a  remarqué  que  la  plaque  de  support  était 
également  sensible  à  une  sollicitation  de  la  chaus- 
sure  induite  par  une  chute  avant-torsion  sans  vrilla- 
ge  de  la  chaussure.  On  a  en  effet  observé  que 
dans  un  tel  cas,  en  cas  d'une  forte  sollicitation,  la 
pression  verticale  exercée  par  la  chaussure  sur  son 
support  devenait  maximale  après  que  l'avant  de  la 
chaussure  se  soit  déplacé  latéralement,  si  bien  que 
la  plaque  de  support  basculait  en  sollicitant  la 
pédale  36,  bien  qu'il  n'y  ait  pas  eu  à  proprement 
parler  de  sollicitation  de  roulis. 

Dans  le  mode  de  réalisation  qui  vient  d'être 
décrit,  les  moyens  de  liaison  transmettent  au  pis- 
ton,  c'est  à  dire  au  ressort  de  rappel  les  sollicita- 
tions  au  roulis  de  la  plaque  de  support.  Ceci  n'est 

5  naturellement  pas  limitatif,  et  les  moyens  de  liaison 
pourraient  actionner  un  autre  organe  de  l'élément 
de  fixation. 

La  figure  5  illustre  une  variante  de  réalisation 
selon  lequel  l'élément  de  fixation  81  avant  présente 

io  une  embase  83  surmontée  d'un  pivot  vertical  86. 
Un  corps  82  est  monté  articulé  autour  du  pivot  86. 
La  mâchoire  84  de  retenue  de  la  chaussure  forme 
avec  le  corps  82  un  ensemble  monobloc. 

Le  piston  présente  sur  l'avant  un  méplat  87 
15  contre  lequel  prend  appui  l'extrémité  d'un  ressort 

85  logé  dans  le  corps.  L'autre  extrémité  du  ressort 
est  en  appui  contre  un  bouchon  88  vissé  dans  le 
corps. 

Un  levier  articulé  90  est  interposé  entre  l'extré- 
20  mité  du  ressort  85  et  le  méplat  87.  Le  levier  90  est 

articulé  autour  d'une  goupille  horizontale  et  trans- 
versale  91  qui  est  située  au  dessus  du  ressort  85. 
Par  ailleurs,  il  présente  une  extrémité  inférieure  92 
qui  redescend  au  niveau  de  l'embase  83. 

25  L'élément  de  fixation  81  présente  par  ailleurs 
une  plaque  d'appui  de  la  chaussure  96  qui  est 
articulée  autour  d'un  axe  longitudinal  97  porté  par 
un  platine  98  située  en  arrière  de  l'embase  83  et 
solidaire  de  celle-ci.  La  plaque  de  support  peut 

30  osciller  latéralement  pour  un  mouvement  de  roulis. 
Des  moyens  de  liaison  relient  la  plaque  de 

support  à  un  organe  mobile  de  l'élément  de  fixa- 
tion,  en  l'occurrence  le  levier  90  qui  est  intercalé 
entre  le  ressort  et  le  méplat  du  pivot. 

35  Les  moyens  de  liaison  comprennent  deux  biel- 
lettes  transversales  99  et  100  superposées  sur  une 
partie  de  leur  longueur.  Chaque  biellette  est  arti- 
culée  autour  d'un  axe  vertical  101,  102,  s'étend 
depuis  cet  axe  selon  une  direction  transversale,  et 

40  présente  de  l'autre  côté  de  l'axe  longitudinal  mé- 
dian  de  l'élément  de  fixation  un  renvoi  103,  104 
orienté  perpendiculairement  vers  la  plaque  de  sup- 
port  96.  Chaque  renvoi  présente  une  rampe  105, 
106  constituée  par  une  surface  inclinée  de  haut  en 

45  bas  et  d'avant  en  arrière,  qui  est  engagée  en  partie 
sous  la  plaque  de  support  96  et  qui  coopère  avec 
une  rampe  complémentaire  de  la  plaque  de  sup- 
port.  Seule  la  rampe  107  est  visible  dans  les  figu- 
res  6  et  7. 

50  Dans  le  voisinage  de  l'axe  longitudinal  médian 
de  l'élément  de  fixation,  les  deux  biellettes  se 
croisent  et  sont  toutes  deux  en  appui  contre  un 
poussoir  110  guidé  pour  un  mouvement  de  transla- 
tion  longitudinal  dans  un  logement  de  l'embase  83. 

55  L'extrémité  avant  du  poussoir  appuie  contre  l'extré- 
mité  inférieure  du  lever  90. 

Un  mouvement  de  roulis  de  la  plaque  de  sup- 
port  sur  un  bord  ou  sur  l'autre  provoque  un  mouve- 

4 
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ment  de  rotation  de  l'une  ou  l'autre  biellette  99, 
100  autour  de  son  axe  respectivement  100,  101.  La 
biellette  entraînée  en  mouvement  repousse  vers 
l'avant  le  poussoir  110  qui  à  son  tour  force  le  levier 
90  à  comprimer  le  ressort  85.  Cette  compression 
du  ressort  diminue  d'autant  l'effort  que  la  chaussu- 
re  doit  transmettre  à  la  mâchoire  pour  provoquer 
son  pivotement  latéral  jusqu'à  ce  qu'elle  libère  la 
semelle  de  chaussure. 

L'invention  n'est  pas  limitée  aux  modes  de 
réalisation  qui  viennent  d'être  décrits.  De  nombreu- 
ses  variantes  sont  possibles  en  particulier  pour 
adapter  les  moyens  de  liaison  au  mécanisme 
d'énergie  de  l'élément  de  fixation. 

Par  ailleurs,  il  va  de  soi  que  l'on  pourrait  déca- 
ler  latéralement  l'axe  d'articulation  autour  duquel  la 
plaque  de  support  de  la  chaussure  pivote.  De  la 
même  façon  on  pourrait  incliner  cet  axe  par  rapport 
a  la  direction  longitudinale.  Tout  ceci  favoriserait  en 
fait  un  côté  de  la  chaussure  par  rapport  à  l'autre. 

Revendications 

1.  Elément  de  fixation  de  ski  alpin  comprenant 
les  organes  suivants, 

-  une  embase  (3,  83)  reliée  au  ski, 
-  un  corps  (2,  82)  monté  sur  l'embase, 
-  une  mâchoire  (4,  84)  de  retenue  de  la 

chaussure  portée  par  le  corps, 
-  la  mâchoire  comprenant  deux  ailes  de 

retenue  latérale  de  la  chaussure  et  un 
serre-semelle  de  retenue  verticale, 

-  un  ressort  d'énergie  (15,  85)  logé  dans  le 
corps  pour  s'opposer  élastiquement  aux 
mouvements  d'ouverture  de  la  mâchoire 
en  réponse  aux  sollicitations  de  la  chaus- 
sure, 

-  une  plaque  de  support  (26,  96)  sur  la- 
quelle  repose  la  semelle  de  chaussure, 

caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  de 
support  (26,  96)  est  mobile  pour  un  mouve- 
ment  de  roulis,  et  que  des  moyens  de  liaison 
(36,  43,  99,  100,  110,  90)  sensibles  aux  mou- 
vements  de  roulis  de  la  plaque  de  support 
relient  la  plaque  de  support  à  l'un  des  organes 
mobiles  de  l'élément  de  fixation  pour  abaisser 
la  force  de  résistance  que  la  chaussure  doit 
vaincre  pour  être  libérée  par  la  mâchoire,  en 
réponse  à  une  sollicitation  de  roulis  exercée 
sur  la  plaque  de  support. 

de  la  plaque  de  support  (26)  est  sensiblement 
décalé  sur  le  côté  par  rapport  à  la  direction 
longitudinale  médiane. 

5  4.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  1, 
caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  de  support 
(26)  est  articulée  autour  d'un  axe  orienté  sensi- 
blement  en  oblique  par  rapport  à  la  direction 
longitudinale  du  ski. 

10 
5.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  1, 

caractérisé  par  le  fait  que  les  moyens  de  liai- 
son  sont  reliés  au  ressort  de  rappel  (15,  85)  de 
la  mâchoire  ou  au  moyen  (16,  90)  par  lequel  le 

15  ressort  exerce  son  action  de  rappel  sur  la 
mâchoire  (4,  84). 

6.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  1, 
caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  de  support 

20  (26)  actionne  une  pédale  (36)  articulée  autour 
d'un  axe  horizontal  et  transversal  (38). 

7.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  6, 
caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  support 

25  (26)  est  superposée  à  la  pédale  (36),  que  les 
zones  d'appui  de  la  plaque  support  sur  la 
pédale  sont  décalées  par  rapport  à  l'axe  d'arti- 
culation  de  la  pédale,  pour  qu'un  mouvement 
de  roulis  de  la  plaque  support  induise  un  mou- 

30  vement  vertical  de  la  pédale. 

8.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  7, 
caractérisé  par  le  fait  que  l'extrémité  de  la 
pédale  (26)  opposée  à  son  articulation  est  en 

35  appui  sur  une  première  branche  d'un  bas- 
culeur  articulé  (43)  dont  l'autre  branche  est 
connectée  au  ressort  de  rappel  de  la  mâchoi- 
re. 

40  9.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  5, 
caractérisée  par  le  fait  que  les  moyens  de 
liaison  comprennent  deux  biellettes  (99,  100) 
transversales  articulées  autour  d'axe  verticaux, 
qui  sont  reliées  à  la  plaque  de  support  par  un 

45  ensemble  de  rampes  complémentaires  (105, 
106,  107),  qui  sont  en  appui  contre  un  poussoir 
(110)  guidé  selon  une  direction  longitudinale. 

50 

2.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  1, 
caractérisé  par  le  fait  que  la  plaque  de  support 
(26,  96)  est  articulée  autour  d'un  axe  parallèle 
à  la  direction  longitudinale  du  ski.  55 

3.  Elément  de  fixation  selon  la  revendication  2, 
caractérisé  par  le  fait  que  l'axe  d'articulation 

5 
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